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Saint-François. F.n 1765 il tint le 1er registre de baptêmes et sépultures 
à Saint-François. Jusqu’alors, les registres étaient faits à Saint-Joseph. 
En 1765 on donnait déjà le nom de “Saint-Françoisd’Assise” à l’étendue 
de terre comprise dans la Seigneurie de Vaudreuil. Ce nom dut être 
donné par gratitude pour le Seigneur François de Vaudreuil ou bien en 
souvenir du R. I*. François Carpentier, le 1er missionnaire. J’ai lu dans 
les registres de Beauceville l’acte de confirmation du patronage de N. P. 
Saint François, fait en 1784 par Mgr Briand, évêque de Québec.

Le patronage du Séraphique Père ne m’a pas été refusé durant les 
quinze jours passés à Beauceville. Le bon Dieu m’a donné d’y fonder 
canoniquement deux Fraternités du Tiers-Ordre : I. Celle des hommes, 
qui compte 83 frères dont 33 novices. 2. Celle des Sœurs qui compte 166 
professes et 99 novices.

La première a été placée sous le patronage du Séraphique Père, la 
deuxième sous celui du Sacré Cœur de Jésus.

Les discrétoircs sont ainsi composés: Fr. Ministre: M. J. Thibaudeau, 
Fr. Assistant : M. J. Poulin ; Fr. Maître des Novices : M. Quirion ; Fr. 
Trésorier-Secrétaire : M. Ph. Larochelle ; Discrets : M. N. Doyon. 
M. L. Veuilleux-Samson et M. A. Bolduc.

Sr Supérieure : Mde Vve Roy ; Sr Assistante : Mde L. Veuilleux- 
Samson ; Sr Maîtresse des Novices : Mlle A. Latulippe ; Sr Trésorière- 
Secrétaire : Mde Ph. Larochelle; Discrètes: Mde L. Mathieu et Mlle 
Mary Blanchet.

P. Visiteur.
Saint-Ephrem d’Uplon.

%e la conduirai dans ta solitude et là je lui parlerai au cœur. " (Osée II. 
Oî- 14. ) Les paroissiensde Saint-Ephrem d’Uptonont goûté ce langage 
mystique et ont savouré dans la solitude d’une pieuse retraite ces paroles 
de l’Esprit-Saint. Un Père Franciscain de la maison de Montréal est venu 
prêcher une retraite de trois jours. Les exercices ont été régulièrement 
et religieusement suivis par tous les Tertiaires de cette Fraternité. Le 
prédicateur s’est attaché surtout à démontrer aux Enfants de saint Fran­
çois la douceur de la pénitence, à les exhorter à cire des vrais amants 
de la souffrance, à l’exemple de leur Séraphiqne Père, à suivre Jésus 
non seulement sur le Thabor, mais à gravir avec Lui le sommet du 
Golgotha. Ces enseignements, si austères soient-ils, ont trouvé un fidèle 
écho dans le cœur des Tertiaires, élevés à l’école de leur vénérable Pas­
teur qui s’efforce par tous les moyens possibles de conduire ses ouailles 
sur le chemin du ciel. Aussi, sous son habile direction, la Fraternité fait- 
elle de rapides progrès. Elle ne compte que peu d’années d’existence et 
déjà au-delà de 150 membres se sont enrôlés sous la bannière du Séraphi­
que Patriarche. SECRÉTAIRE,


